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DE  LA  SÉNÉCHAUSSÉE 

DE  LYON, 

Qui  condamne  une  Brochure  intitulée , Vues  patriotiques 
d’un  Maître  de  penfion , ou  Projet  de  réglemens  pour 
les  nouveaux  Colleges  ? &c.  à être  lacérée  & brûlée , par 
V Exécuteur  de  la  Haute  - Jujlice  5 comme  féditieufe  , &ca 

Extrait  des  Regijlres  de  la  Sénéchaujjee  de  Lyon . 

Du  13  avril  1763. 

A MESSIE  URS , 
MESSIEURS  LES  SÉNÉCHAL, 
MA  GIS  T RA  T S E T OFFICIERS 

EN  LA  SÉNÉCHAUSSÉE  DE  LYON. 

REMONTRE  le  Procureur  du  Roi , que  depuis  les  premiers  arrêts 
rendus  par  les  différentes  Cours  de  Parlement  du  royaume , au  fujet 
de  PInftitut  & Société  des  ci-devant  foi-difans  Jéfuiîes , on  a répandu  dans 
cette  ville  une  foule  d’écrits  tendans  à foulever  les  efprits  contre  les  fages 
difpofitions  de  ces  arrêts.  Le  Procureur  du  Roi  vous  a déjà  dénoncé  plu- 
fieurs  de  ces  écrits  , & ils  ont  éprouvé  la  fletriffure  qu’ils  méritoient  : 
cependant  rien  ne  peut  arrêter  la  licence  de  certains  Auteurs  , qui  fe 
croyant  à l’abri  de  la  peine  prononcée  par  les  ordonnances  au  moyen  de  la 
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précaution  qu’ils  prennent  de  couvrir  leurs  productions  du  voile  de  l’ano- 
nyme , ne  ceffent  de  confacrer  leurs  plumes  à ces  ouvrages  féditieux. 

On  vient  encore  de  remettre  entre  les  mains  du  Procureur  du  Roi  un 
imprimé  de  ce  genre  , intitulé  Vues  patriotiques  d’un  Maître  de  penjîon  y 
ou  Projet  de  réglemens  pour  les  nouveaux  Colleges  , adrejje  aux  véritables 
citoyens.  Dans  la  même  brochure  fe  trouve  une  differtation  , intitulée 
Le  Pour  & le  Contre  de  ü utilité  des  Jéjiiites  pour  renseignement , ou  Dêfeiife 
de  l’avis  des  Évêques  contre  le  paradoxe  d’un  Auteur  anonyme.  Le  Procu- 
reur du  Roi  n’entrera  point  dans  le  détail  de  tout  ce  que  cet  écrit  préfente 
d’indécent  & de  féditieux  ; la  leRure  qui  doit  précéder  fa  condamnation , 
vous  convaincra  , Meilleurs  , qu’il  n’eft  aucune  page  de  ce  libelle  qui  ne 
mérite  une  cenfure  éclatante.  L’Auteur  affeCtant  de  ne  prendre  pour  adver- 
saire qu’un  écrivain  anonyme  comme  lui , s’élève  contre  les  arrêts  que  le 
zélé  pour  le  bien  de  l’État  a diCtés  aux  premiers  Magiftrats.  Il  s’attache,  dans 
la  première  partie  de  fon  ouvrage  , à déclamer  contre  l’idée  du  Bureau 
d’adminiftration  pour  les  nouveaux  Collèges  ; cette  idée  que  vous  avez 
fi  fagement  propofée  , Meilleurs  , & que  le  Souverain  vient  d’approuver 
d’une  manière  folemnelle  par  fon  édit  du  mois  de  février  dernier.  Ainli 
l’écrivain  , en  fe  livrant  contre  ce  projet  a l’ironie  infultante  qui  régné 
depuis  le  commencement  jufqu’à  la  lin  de  la  première  partie  de  fon  ouvrage  , 
s’eft  tout  à la  fois  rendu  coupable  envers  le  Trône  , envers  la  Magiftra- 
ture  , & envers  le  Corps  des  Évêques , dont  le  zèle  pour  fe  conformer  a 
l’édit  , prouve  évidemment  que  l’exécution  de  ce  projet  n’étoit  pas  moins 
le  vœu  de  l’Églife  que  de  l’État.  La  fécondé  partie  de  l’ouvrage  de  cet  Auteur 
n’eft  pas  moins  repréhenfible  , quoiqu’il  ait  cherché  à l’autorifer  par  le 
fentiment  des  Prélats  aflemblés  l’année  dernière  par  ordre  du  Prince , pour 
donner  leurs  avis  fur  l’objet  important  qui  occupoit  toutes  fes  Cours. 
On  trouve  dans  la  fécondé  partie  les  imputations  les  plus  atroces  contre 
tous  les  Tribunaux  de  la  Magistrature.  Si  l’on  en  croit  cet  Auteur,  apolo- 
giste téméraire  de  l’écrivain  , qui  a ofé  appeller  a la  raifoti  des  jugemens 
rendus  par  la  Juftice , & dont  le  libelle  a été  fi  juflement  condamné  au  feu 
par  les  Magiftrats  du  Châtelet  de  Paris  ; la  pajfion  , l’injujlice  , l’artifice  , 
la  fureur  y fe  font  emparées  du  cœur  de  tous  les  Magiflrats  : tel  eft  fon  lan- 
gage, (pages  jj.  & 6jé)  Un  délit  auffi  grave  , qui  réunit  tous  les  caractères 
poffibles  d’indécence  & de  révolte  contre  l’autorité  légitime  , mérite  une 
punition  exemplaire  , dont  la  févérité  impofe  filence  à ceux  qui  feroient 
tentés  d’imiter  cet  Auteur. 
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Aces  CAUSES,  requiert  le  Procureur  du.  Roi , qu’aRe  lui  foit  oRroyé 
de  la  remife  qu’il  fait  fur  le  Bureau  de  ladite  brochure  imprimée , contenant 
foixante-fept  pages , commençant  par  ces  mots , Ce  nef  ici  qu’un  commen- 
taire ...  & Unifiant  par  ceux-ci  , mais  jîncere  & généreux  ; ladite  brochure 
fans  nom  d’ Auteur , ni  d’imprimeur  : qu’il  foit  ordonné  que  ladite  brochure 
fera  lacérée  & brûlée , au  pied  de  Pefcalier  du  Palais , par  l’Exécuteur  de  la 
haute-juftice  , comme  féditieufe  , tendante  a foulever  les  efprits  contre  l’autorité 
du  Souverain  & celle  des  Magijlrats  : qu’il  foit  enjoint  à toutes  personnes 
qui  en  auront  des  exemplaires , de  les  apporter  au  Greffe  dans  le  jour,  pour  y 
être  fupprimés:  défenfes  foient  faites  à tous  Imprimeurs,  Libraires,  Colpor- 
teurs & autres , de  l’imprimer , vendre  ou  diftribuer , aux  peines  de  droit  : 
qu’à  la  requête  du  Procureur  du  Roi  il  fera  informé  contre  ceux  qui  auroient 
compofë , imprimé , vendu  ou  diftribué  ladite  brochure  ; pour  l’information 
faite  & communiquée  audit  Procureur  du  Roi  , être  par  lui  requis , & par 
vous  ordonné  ce  qu’il  appartiendra  : & que  le  Jugement  qui  interviendra 
fera  imprimé , publié  & affiché  par-tout  où  befoin  fera. 

Délibéré  au  Parquet  à Lyon , le  treize  avril  mil  lèpt  cent  foixante- 


trois.  PEYSSON  DE  BACOT. 

V U le  préfent  Réquisitoire , enfemble  la  brochure  y énoncée 


Oui  le  rapport  de  Me  Jean-Baptiffe  de  la  Roue  de  Milly  Confeiller  9 
céans  : tout  confidéré  ; 

IL  EST  DIT  qu’aRe  eft  oRroyé  au  Procureur  du  Roi  de  la  remife 
par  lui  préfentement  faite  fur  le  Bureau  de  deux  exemplaires  d’une  bro- 
chure , portant  pour  titre  , Vues  patriotiques  d’un  Maître  de  penfion  , ou 
Projet  de  réglement  pour  les  nouveaux  Collèges  , d’après  les  idées  de  l’ Au- 
teur , qui  a fi  bien  démontré  aux  Évêques  l’inutilité  des  Jéfuites  , adreffé 
aux  véritables  citoyens,  1762  : ladite  brochure  contenant  ioixante-iept  pages 
d’impreffion , fans  nom  d’ Auteur , ni  d’imprimeur  ; laquelle  a.  été  a Imitant 
paraphée  par  le  Commiffaire  - Rapporteur.  Ordonné  que  ladite  brochure 
fera  lacérée  & brûlée  , par  l’Exécuteur  de  la  haute-juftice , au  pied  de  l’eft 
calier  du  Palais  , comme  féditieufe  , tendante  a foulever  les  efprits  contre 
l’autorité  du  Souverain , & celle  des  Magifrats.  Enjoint  à toutes  perfonnes , 
de  quelque  qualité  & condition  qu’elles  foient , qui  en  auroient  des  exem- 
plaires , de  les  apporter  en  notre  Greffe  dans  le  jour , pour  y être  fupprimés. 
Ordonné  en  outre , que  défenfes  font  faites  à tous  Imprimeurs  ? Libraires  , 
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Colporteurs  ou  autres  , de  l’imprimer,  vendre  ou  dffiribuer,  fous  peine 
d'être  pourfuivis  extraordinairement  ; & qu’à  la  requête  du  Procureur  du 
Roi,  il  fera  informé  pardevant  le  Commiffaire-R apporteur , tant  contre 
l’Auteur , que  contre  les  Imprimeurs , Libraires , ou  Diflributeurs  de  ladite 
brochure  ; pour  l’information  faite  & rapportée , être  par  lui  requis , & par 
nous  ordonné  ce  qu’il  appartiendra  : à l’effet  de  quoi , l’un  des  deux  exem- 
plaires de  ladite  brochure  ci  - deffus  vifée , fera  dépofé  au  Greffe  pour  fervir 
à l’inflruRion  de  la  procédure.  Et  fera  la  préfente  Sentence  , à la  diligence 
du  Procureur  du  Roi , imprimée  , lue  , publiée  & affichée  par-tout  où 
befoin  fera. 

Fai  T à Lyon , en  la  Chambre  du  Confeil  de  la  Sénéchauffée , le  treize 
avril  mil  fept  cent  foixante-trois.  Signé  Charrin. 

Et  ledit  jour  mercredi  treize  avril  mil  fept  cent  foixante-trois  , fur  le  midi  y 
ladite  brochure  fus  énoncée  , a été  lacérée  & brûlée  3 au  bas  de  V éfcalier  du  Palais y 
par  V Exécuteur  de  la  haute  -juflice  y en  préfence  de  moi  Gafpard  Charrin 
Greffier  de  la  Chambre  du  Conjeil  de  la  Sénéchauffée  & P réf  dial  de  Lyon  y 
fouffîgné  , affiflé  de  deux  HuiJJiers  de  ladite  Sénéchauffée  & P réf  dial. 

Charrin. 


A LYON,  De  l’Imprimerie  de  P.  VALF  RA  Y,  Imprimeur  du  Roi.  1763. 


